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La Plateforme de la société civile pour la consolidation de la paix et le renforcement de
l’État (CSPPS) est un réseau mondial d'organisations de la société civile soutenant les
efforts de consolidation de la paix et de prévention des conflits dans des contextes fragiles
et affectés par les conflits. La CSPPS rassemble une représentation diversifiée de la société
civile à l’échelle mondiale, comprenant des organisations issues de pays touchés par la
fragilité, les conflits et la violence, ainsi que des organisations internationales de la société
civile œuvrant dans les domaines de la consolidation de la paix, du renforcement de l’État,
de la prévention des conflits et du développement. La CSPPS soutient les interventions
nationales afin d’amplifier la voix de la société civile dans les dialogues politiques et les
processus décisionnels pertinents.

Au niveau mondial, la CSPPS représente la société civile au sein du Dialogue international
sur la consolidation de la paix et le renforcement de l’État (IDPS), un partenariat stratégique
tripartite unique pour le dialogue politique, réunissant des acteurs de la société civile, des
gouvernements des pays du groupe g7+, ainsi que des bailleurs représentés par le Réseau
international sur les conflits et la fragilité (INCAF).

À PROPOS DE LA CSPPS 
________________________________________________________________

Dans le cadre d'une subvention du Ministère fédéral allemand de la Coopération
économique et du Développement (BMZ), la CSPPS développe une série de documents
d'information sur divers thèmes interconnectés avec la consolidation de la paix et la
prévention des conflits. Ces thèmes incluent l'égalité de genre, le changement climatique,
la migration et les déplacements forcés, la numérisation, la santé et les conséquences
persistantes du COVID-19, la sécurité alimentaire et la pauvreté, ainsi que la jeunesse, la
paix et la sécurité, l’espace civique et l’inclusion. Les notes d'information sont rédigées en
collaboration et sur la base de consultations menées par le secrétariat avec les membres
de la CSPPS.

Sur cette base, ces notes ont pour objectif de fournir une introduction générale à la
manière dont la consolidation de la paix et la prévention des conflits sont interconnectées
avec les différents thèmes mentionnés. Plus important encore, elles présentent, illustrent
et mettent en valeur le travail multiforme et diversifié des membres de la CSPPS, leur
expertise ainsi que leurs perspectives sur la manière dont ces interconnexions se
manifestent concrètement.
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Ce document d’information vise à mettre en lumière la manière dont la Plateforme
de la société civile pour la consolidation de la paix et la construction de l’État
(CSPPS) perçoit les interactions entre numérisation, paix et sécurité. Il commence
par une exploration du concept de numérisation et par un examen de son
intégration croissante dans les processus de consolidation de la paix. Le document
met ensuite en avant les opportunités offertes par l’ère numérique pour faire
progresser la paix et la prévention des conflits. Cependant, ces bénéfices
s’accompagnent de risques potentiels. À mesure que les sociétés deviennent plus
numérisées, de nouveaux défis et menaces apparaissent, en particulier dans les
contextes fragiles ou touchés par les conflits. Consciente de cette double réalité, la
Plateforme poursuit en illustrant comment elle-même et ses membres s’engagent
au quotidien dans ce nexus, à travers leurs activités et leurs missions
fondamentales. Le document se conclut en soulignant les interconnexions entre
l’ODD 16 et les autres Objectifs de développement durable. Une compréhension
globale du nexus entre numérisation, paix et sécurité est essentielle pour construire
des sociétés plus résilientes, justes et pacifiques. À cette fin, le document appelle à
redoubler d’efforts pour atténuer les risques numériques tout en renforçant la
collaboration afin d’exploiter pleinement le potentiel transformateur de l’espace
numérique.
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Comprendre la digitalisation

I. LE NEXUS DIGITALISATION, PAIX ET SÉCURITÉ :
POURQUOI CELA COMPTE ? _____________________________________________________________________________________________________

Digitalisation & Consolidation de la Paix

La digitalisation ouvre de nouvelles voies pour démocratiser les processus de paix en permettant une
participation plus large des communautés marginalisées ou géographiquement éloignées. Elle
favorise l’accessibilité à l’information, contribue à contrer la désinformation et les discours de haine,
et permet aux populations affectées par les conflits de prendre des décisions éclairées. Les
technologies civiques et les plateformes numériques peuvent faciliter le dialogue inclusif,
documenter les violations des droits humains et renforcer la solidarité transnationale entre les
acteurs de la paix.

La digitalisation fait référence à l’utilisation des technologies numériques, mais également à
l’intégration systémique de ces technologies et des données dans la vie sociale, politique et
économique. Cela inclut les technologies de l’information et de la communication (TIC), les
mégadonnées, l’intelligence artificielle, les technologies de plateformes, etc.

D’un point de vue de consolidation de la paix, cela englobe la manière dont les outils numériques
sont utilisés pour soutenir la transformation non violente des conflits, la gouvernance inclusive, la
participation citoyenne et les systèmes d’alerte précoce. 

PeaceTech

Le PeaceTech a émergé à mesure que les
technologies numériques jouent un rôle de
plus en plus important dans les conflits. Il
convient donc de le prendre en compte et
de l’étudier dans le cadre des initiatives de
consolidation de la paix. Cette tendance se
manifeste à tous les niveaux, avec des
institutions multilatérales, comme l’ONU,
mais aussi des organisations locales qui
développent des stratégies pour répondre à
la transformation numérique.

On parle aussi de PeaceTech, un terme
générique désignant les technologies
utilisées dans le cadre des efforts de
prévention des conflits et de consolidation
de la paix.

Ainsi, de nouveaux domaines d’intervention
apparaissent pour les artisan·e·s de la paix,
car de nouvelles opportunités sont créées
grâce à l’utilisation croissante des TIC. En
même temps, la digitalisation pose de
nouveaux défis dans les contextes fragiles et
affectés par les conflits. Le présent
document explore ci-dessous les
opportunités et les défis qui en découlent.
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La digitalisation a fondamentalement modifié la manière dont les conflits se manifestent,
s’intensifient et se résolvent, en introduisant de nouvelles dimensions d’insécurité et de
dynamiques conflictuelles. Si elle renforce la connectivité et crée de nouvelles opportunités de
dialogue, elle engendre également de nouveaux défis, notamment la cyberguerre et la guerre
de l’information, qui peuvent aggraver les inégalités structurelles existantes et agir comme des
multiplicateurs de violence dans les contextes de fragilité de la paix ou de conflit actif. En
conséquence, les approches traditionnelles de la consolidation de la paix doivent évoluer pour
répondre aux conditions spécifiques du cyberespace, en tenant compte des effets réciproques
entre les sphères numérique et physique. La cyber-consolidation de la paix incarne cette
adaptation, en mettant l’accent sur une approche intégrée capable d’évaluer, d’analyser et de
répondre aux nouvelles menaces de violence et d’inégalités émanant du cyberspace ou ayant un
impact sur celui-ci.

Contrairement à la cybersécurité conventionnelle, qui opère dans des cadres défensifs et réactifs
inspirés du modèle westphalien traditionnel, la cyber-consolidation de la paix adopte une
approche plus large, centrée sur l’humain, en abordant les questions fondamentales de justice
numérique, d’équité et de violence structurelle qui sapent les conditions d’une sécurité réelle et
d’une paix durable. Elle va au-delà de la simple transposition des cadres existants de
consolidation de la paix vers les canaux numériques, en cherchant à étendre la définition
actuelle de la paix positive et négative aux spécificités du cyberespace. En reconsidérant la
sécurité dans le cyberespace comme un continuum menant vers une paix numérique positive,
nous dépassons l’idée que l’absence d’attaques informatiques constitue la base de la paix dans la
sphère numérique, et adoptons une approche plus proactive pour lutter contre les menaces
structurelles telles que la cyberviolence, les inégalités en matière de capacités et d’accès, la
surveillance, la manipulation et la coercition — en particulier celles visant les communautés et
les individus marginalisés.

    Réflexions de nos membres : la SCPS sur une approche de cyber-consolidation de la
paix pour favoriser la paix dans la sphère numérique

Les outils numériques ne doivent pas remplacer la volonté politique ni les réformes structurelles.
La paix ne peut être atteinte uniquement par la technologie — elle nécessite de s’attaquer aux
causes profondes telles que les inégalités, la marginalisation et la militarisation.

La digitalisation de la consolidation de la paix doit être centrée sur l’humain, en veillant à ce que
les solutions numériques soient localement appropriées, gouvernées de manière éthique, et
exemptes de surveillance coercitive ou d’exploitation par les entreprises.

     Réflexions de nos membres : les considérations critiques de RIKO sur la digitalisation
de la consolidation de la paix



Les technologies numériques ont introduit de nouvelles manières de soutenir la consolidation de la
paix, qui étaient impensables il y a une génération. Lorsqu’elles sont utilisées de manière responsable,
elles peuvent compléter les processus politiques et renforcer le rôle de la société civile dans la
construction d’issues pacifiques. L’utilisation systématique des outils numériques offre de nouvelles
opportunités aux praticien·ne·s de la paix. Cette section vise à mettre en lumière ces opportunités aux
niveaux local et mondial.

II. DIGITALISATION ET CONSOLIDATION DE LA PAIX
: EXPLORER LES OPPORTUNITÉS
_____________________________________________________________________________________________________
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AMPLIFIER LES MOUVEMENTS NON VIOLENTS ET L'ENGAGEMENT CIVIQUE

Les plateformes numériques se sont révélées essentielles pour organiser et maintenir des
mouvements non violents, en particulier dans des environnements restrictifs ou instables. Que ce
soit via des applications de messagerie chiffrée ou des campagnes sur les réseaux sociaux, les
militant·e·s peuvent sensibiliser, documenter les abus et mobiliser du soutien sans dépendre des
médias traditionnels ou des institutions. Ces outils ont permis aux voix locales de se faire entendre au
niveau mondial, faisant pression sur les autorités et suscitant une solidarité transfrontalière.

FAVORISER LE DIALOGUE ET LA DIPLOMATIE CITOYENNE

Les espaces numériques peuvent servir de ponts dans des sociétés profondément divisées. Des
plateformes de dialogue virtuel, des assemblées citoyennes en ligne et des forums de paix
permettent à des individus et à des communautés d’échanger en toute sécurité, même lorsque les
rencontres physiques sont impossibles. Cela est particulièrement important pour atteindre les
diasporas ou les communautés en exil, dont les contributions peuvent être cruciales dans la
reconstruction post-conflit.

SOUTENIR LA PRISE DE DÉCISION ET LES INITIATIVES INNOVANTES DE
CONSOLIDATION DE LA PAIX

Dans le paysage en évolution du PeaceTech, la digitalisation offre des opportunités puissantes pour
renforcer la consolidation de la paix et la prévention des conflits. Un exemple notable est le
développement des PeaceGames par Principles for Peace — un outil de simulation assisté par
l’intelligence artificielle, inspiré du concept des War Games. Cette plateforme interactive permet aux
décideur·se·s de participer à des exercices de jeux de rôles, de tester des scénarios et d’affiner leurs
stratégies. En renforçant la capacité de prospective et de réflexion stratégique, PeaceGames
représente une avancée significative dans l’utilisation des outils numériques pour soutenir des
approches innovantes et fondées sur les données en matière de paix et de sécurité. Le jeu a
notamment été utilisé lors d’une réunion sur l’avenir de la médiation au Geneva Incubation Space.

4
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RENFORCER LES SYSTÈMES D’ALERTE PRÉCOCE ET LA
SURVEILLANCE CITOYENNE

L’information participative et le renseignement en source ouverte ont ouvert de nouvelles
perspectives pour une surveillance dirigée par les citoyen·ne·s dans les contextes fragiles. Des
plateformes comme Ushahidi, qui a cartographié la violence lors des élections au Kenya, montrent
comment les outils numériques peuvent permettre des réponses en temps réel et des efforts de paix
localisés. Ces outils donnent aux communautés les moyens de participer activement à la prévention
des conflits plutôt que de rester des observatrices passives.

ÉTENDRE L’ACCÈS À L’ÉDUCATION À LA PAIX

Les plateformes en ligne rendent le savoir en matière de consolidation de la paix plus accessible. Les
formations à la résolution de conflits, aux techniques de médiation ou aux approches de guérison
des traumatismes sont désormais disponibles pour un public bien plus large, y compris dans les
zones difficiles d’accès ou à haut risque. Cela s’avère particulièrement utile dans les contextes où les
institutions formelles sont faibles ou absentes.

PROMOUVOIR LA TRANSPARENCE ET LA REDEVABILITÉ

La digitalisation offre également des outils pour améliorer la gouvernance dans les contextes post-
conflit. Les applications de civic tech peuvent être utilisées pour surveiller le respect des cessez-le-
feu, suivre les dépenses publiques ou signaler la corruption. Ces mécanismes contribuent à restaurer
la confiance dans les institutions publiques — une base essentielle pour une paix durable.

DONNER DE LA VOIX AUX POPULATIONS MARGINALISÉES

Lorsqu’elles sont conçues de manière inclusive, les plateformes numériques peuvent permettre une
plus grande participation des femmes, des jeunes et des communautés autochtones aux processus
de paix. En Colombie, par exemple, la technologie mobile a permis de recueillir les témoignages de
communautés rurales dans le cadre de la Commission de la vérité, garantissant que le récit de la paix
inclut des voix souvent exclues.
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L’utilisation d’outils numériques pour une paix durable doit prendre en compte les conditions
sous-jacentes qui favorisent les conflits, telles que la pauvreté, la marginalisation, la corruption et
les catastrophes liées au climat. Ces outils peuvent inclure la délivrance numérique d’actes de
naissance et de cartes d’identité nationales, ainsi que les procédures judiciaires, les dépenses
publiques, l’enregistrement des marques, et plus encore. Assurer la traçabilité des décisions et
des transactions au sein du secteur public pourrait avoir un impact significatif sur l’ampleur de la
corruption et contribuer à renforcer la redevabilité envers les citoyen·ne·s. 

Les plateformes de paiement et de banque mobile peuvent aider à réduire les pertes subies par
les entreprises informelles, souvent victimes d’extorsion et de vols. Elles soutiennent également
la croissance de ces entreprises en leur permettant de constituer des historiques de crédit
vérifiés et légitimes. Les plateformes de vote numérique pourraient considérablement améliorer
la participation, la transparence et la légitimité des élections dans des pays comme Haïti, où les
scrutins sont souvent chaotiques et marqués par une faible participation, notamment celle des
femmes. Ces plateformes offriraient également aux diasporas l’occasion de contribuer à la
gouvernance de leur pays d’origine. 

Enfin, des partenariats stratégiques avec les entreprises et organisations locales peuvent
contribuer à élargir l’accès à internet dans les zones marginalisées et rurales, par le déploiement
de plateformes telles que Starlink. Cela permettrait également aux prestataires de télémédecine
d’atteindre des populations plus larges et d’avoir un impact plus significatif.

    Réflexions de nos membres : Devoir de Mémoire (Haïti) sur la mobilisation des outils
numériques dans le contexte de la consolidation de la paix

Bien que la digitalisation présente des avantages évidents, elle ne saurait se substituer à la volonté
politique ou aux changements structurels. Ces outils doivent venir en appui — et non remplacer — le
travail de dialogue, de justice et de gouvernance inclusive dont dépend fondamentalement la
consolidation de la paix. La section suivante du document explore les risques liés à la technologie et à
la digitalisation



III.  PRENDRE EN COMPTE LES RISQUES : LA
DIGITALISATION DANS LES CONTEXTES DE
FRAGILITÉ ET DE CONFLITS
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Bien que les outils numériques puissent renforcer la consolidation de la paix, ils introduisent
également de nouveaux risques, en particulier dans les contextes fragiles ou touchés par des
conflits, où les protections juridiques sont faibles et où le pouvoir est souvent inégalement réparti. Si
elle n’est pas encadrée, la digitalisation peut renforcer la violence structurelle et approfondir les
divisions existantes. Cette section présente certains des risques qui doivent être pris en compte
dans le cadre de la digitalisation appliquée à la consolidation de la paix et à la prévention des
conflits.

SURVEILLANCE ET ÉROSION DES LIBERTÉS CIVILES

Dans de nombreux contextes, les technologies numériques sont utilisées pour surveiller la
dissidence plutôt que pour soutenir le dialogue. Les militant·e·s, les journalistes et les
défenseur·euse·s des droits humains sont de plus en plus ciblé·e·s par des logiciels espions, la
reconnaissance faciale et le traçage des métadonnées. Ces outils, souvent vendus par des
entreprises du Nord global, ont été utilisés par des régimes autoritaires pour réprimer l’espace
civique et faire taire l’opposition. Cela met non seulement des individus en danger, mais crée aussi
un climat de peur qui sape les efforts de paix portés par la société civile.

DÉSINFORMATION ET MANIPULATION

Les plateformes numériques sont également des terrains fertiles pour la diffusion de fausses
informations, de discours de haine et de récits polarisants. Cette situation est actuellement aggravée
par l’utilisation abusive d’outils d’intelligence artificielle. Dans les contextes sensibles ou marqués par
des rivalités géopolitiques, la désinformation peut rapidement faire monter les tensions, alimentant
des cycles de représailles et de méfiance. Les algorithmes des réseaux sociaux, conçus pour
maximiser l’engagement, ont tendance à amplifier les voix les plus extrêmes, sapant ainsi les efforts
de réconciliation.

MILITARISATION DU CYBERESPACE

L’usage croissant des technologies numériques à des fins militaires constitue une menace sérieuse
pour les infrastructures civiles et les efforts de paix. Les cyberattaques contre les hôpitaux, les
systèmes de communication ou les commissions électorales peuvent paralyser des sociétés entières
et faire dérailler des processus de paix fragiles. L’intégration croissante de l’intelligence artificielle
dans les conflits — des drones autonomes aux opérations psychologiques — soulève de graves
préoccupations éthiques et brouille la frontière entre guerre et paix.
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Atténuer efficacement ces risques requiert des efforts internationaux coordonnés, notamment le
renforcement des normes mondiales en matière de cybersécurité, le développement de la résilience
numérique grâce à des initiatives de renforcement des capacités, la promotion de l’éducation
numérique pour lutter contre la désinformation et l’amélioration des mécanismes de redevabilité. Ce
n’est qu’à travers des stratégies aussi complètes que la communauté internationale pourra faire face
aux multiples menaces liées à la digitalisation et favoriser une paix durable et équitable dans un
monde de plus en plus numérique.

ATTÉNUATION DES RISQUES ET MÉCANISMES DE PROTECTION

Pour réduire ces risques, les acteurs de la consolidation de la paix doivent plaider en faveur de
protections solides des droits numériques, promouvoir une conception éthique des technologies et
s’opposer à l’utilisation des outils numériques à des fins de répression. La société civile doit jouer un
rôle central dans la gouvernance des espaces numériques, afin de garantir qu’ils restent ouverts,
inclusifs et responsables.

LACUNES DU DROIT INTERNATIONAL

Un risque supplémentaire réside dans l’ambiguïté persistante entourant la définition et la
conceptualisation de la « paix » dans le cyberespace. Cette absence de définition claire pose de
sérieux défis juridiques et diplomatiques, rendant les cadres internationaux insuffisants pour
répondre efficacement aux menaces cyber contemporaines. Sans une compréhension commune de
ce que signifie la paix dans le cyberespace, les instruments diplomatiques et juridiques restent trop
faibles, permettant aux acteurs étatiques et non étatiques malveillants d’exploiter les zones grises et
d’échapper à toute responsabilité. Combler ces lacunes nécessite un dialogue international renforcé,
des cadres normatifs clairs et une mobilisation diplomatique soutenue pour définir et faire respecter
les principes de la paix numérique.

LA FRACTURE NUMÉRIQUE

L’accès aux outils numériques est profondément inégal. Dans de nombreux contextes fragiles, les
femmes, les communautés rurales et les groupes marginalisés sont exclus des espaces numériques,
faute d’infrastructures, de formation ou de ressources. Cela crée un système à deux vitesses, où
seules certaines voix sont entendues, renforçant ainsi les inégalités existantes et limitant la
participation inclusive à la consolidation de la paix.

TECHNO-SOLUTIONNISME ET PERTE D’AGENCÉITÉ LOCALE

On observe une tendance croissante à considérer les outils numériques comme des solutions
rapides à des problèmes politiques profonds. Ce « techno-solutionnisme » risque de mettre de côté
les savoirs locaux et l’agencéité des communautés, en accordant une confiance excessive aux
consultants externes et aux technologies importées. Or, la paix véritable ne peut être automatisée ;
elle nécessite des approches contextuelles et centrées sur l’humain



La digitalisation est au cœur des activités de la CSPPS, car la Plateforme collabore à distance avec
ses partenaires et ses membres à travers le monde. L’accès aux outils numériques permet à la
CSPPS de rassembler ses membres en ligne et de rester connectée. L’utilisation généralisée des
technologies de l’information et de la communication a également ouvert un nouvel espace pour
mener des actions de plaidoyer.

La CSPPS fait partie de l’Alliance Just Future, un programme financé par le ministère néerlandais
des Affaires étrangères, qui vise à renforcer la capacité de la société civile à faire du plaidoyer pour
des initiatives de paix et à promouvoir la redevabilité. Dans ce cadre, la CSPPS agit en tant que
partenaire en matière de mise en réseau. À travers les “Just Future Networking Meetings”
organisées chaque mois en ligne, les partenaires ont l’opportunité de se connecter, de partager
leurs bonnes pratiques et de faire le point sur les activités et opportunités dans le cadre du
Consortium. Cet exemple illustre une activité clé de la Plateforme, rendue possible par les outils
numériques : connecter ses membres à travers le monde. La démocratisation et l’utilisation
généralisée des outils numériques ont permis d’élargir son réseau de membres et ses domaines
d’action. Toutefois, l’accès difficile à une connexion Internet, à des outils numériques adaptés ou
même à l’électricité — notamment dans les contextes fragiles et conflictuels où la Plateforme
opère — reste un défi majeur.

La réponse à ces défis passe par le renforcement des réseaux, car la CSPPS intensifie son plaidoyer
en créant des espaces d’apprentissage mutuel, d’échange de connaissances et d’action
collaborative, y compris dans le domaine de la digitalisation au service de la paix. En collaborant
avec un large éventail d’acteurs et en participant à des forums internationaux, la CSPPS s’engage
activement dans les discussions mondiales en cours sur la digitalisation, comme le Stockholm
Forum on Peace and Development ou encore le World Bank Fragility Forum.

RÉSEAUTAGE
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IV. HOW DOES CSPPS ENGAGE IN THE
DIGITALISATION, PEACE AND SECURITY NEXUS?
___________________________________________________________________________________________________

La Plateforme vise à inclure son réseau de la société civile dans les discussions et les processus de
décision à l’échelle internationale, et pour cela, l’utilisation des technologies numériques est
essentielle afin d’amplifier leur voix. Dans ce contexte, les initiatives de la CSPPS mettent
également en évidence comment la digitalisation peut appuyer les efforts en faveur de sociétés
pacifiques, justes et inclusives.

Le Peace Corner Podcast est une initiative conjointe menée par les stagiaires et les jeunes de la
CSPPS et du United Network of Young Peacebuilders (UNOY). Il donne la parole à des bâtisseurs de
paix à travers le monde pour partager leurs parcours personnels, les défis rencontrés et leurs
solutions pour construire la paix. La huitième saison du podcast, intitulée “CTRL + Peace:
Navigating the Digital Age”, explore précisément le nexus entre digitalisation, paix et sécurité.
Chaque épisode aborde un aspect spécifique de l’interconnexion entre nouvelles technologies et
consolidation de la paix, comme les liens entre technologie et migration, ou encore le concept de
cyberjustice.

AMPLIFIER



L’initiative Member Stories présente des articles rédigés par les membres de la Plateforme,
mettant en lumière leurs activités dans leurs contextes spécifiques. Beaucoup de ces articles
abordent la manière de faire face à la manipulation ou à la mauvaise utilisation de l’information
dans un monde de plus en plus connecté.

Depuis plusieurs années, la CSPPS est engagée — avec d'autres organisations partenaires — dans
la campagne “Voices of SDG16: Stories for Global Action”, qui vise à porter le travail de la société
civile sur l’ODD16+ au Forum politique de haut niveau sur le développement durable. À travers un
appel ouvert à la soumission de courtes vidéos, la campagne met en valeur des exemples de
bonnes pratiques et d’actions menées pour atteindre l’ODD16+. En alliant narration et partage de
contenus numériques, cette campagne démontre aussi comment la digitalisation peut être mise
au service de la participation de la société civile aux forums politiques mondiaux et permettre de
toucher des publics divers grâce à des formats innovants. Cette année, le thème du Forum
politique de haut niveau — “Faire progresser des solutions durables, inclusives, scientifiques et
fondées sur des données probantes pour l’Agenda 2030” — résonne particulièrement avec les défis
posés par la digitalisation, et notamment la désinformation. Dans ce contexte, la CSPPS reste
engagée à faire entendre la voix de la société civile dans les espaces de haut niveau, pour que leurs
expériences vécues, leurs analyses et leurs solutions continuent de façonner la mise en œuvre de
l’ODD16+ à l’ère numérique.

AMPLIFYING

Au sein du Dialogue International sur la
Consolidation de la Paix et le Renforcement
de l’État (IDPS), la CSPPS joue un rôle clé en
tant que représentante de la société civile. Le
dialogue offre une opportunité pour le
plaidoyerplaidoyer politique entre la société civile, les gouvernements (g7+) et les bailleurs de fonds
(INCAF). La CSPPS collabore avec les partenaires de l’IDPS et soutient ses membres dans leur
participation à des dialogues politiques importants, veillant à ce que les perspectives des OSC
locales soient entendues et prises en compte. Dans ces espaces, la CSPPS défend divers
enjeux, y compris ceux liés à la digitalisation, à la paix et à la sécurité.

Le plaidoyer et le lobbying politique sont au cœur des activités de la CSPPS. Engagée en faveur de
l’Agenda 2030 et des Objectifs de Développement Durable, la Plateforme offre un espace pour
amplifier la voix et l’action de la société civile œuvrant pour l’ODD16+. Porter les préoccupations et
les revendications de la société civile dans toute sa diversité est essentiel pour atteindre les
objectifs fixés.

LOBBY & PLAIDOYER
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LOBBY & PLAIDOYER

L’Alliance Just Future a contribué activement à la lutte
contre la désinformation en soutenant la création d’un
réseau collaboratif de jeunes et de journalistes au Niger.
L’initiative vise à renforcer la résilience des communautés
face face aux fausses informations et à promouvoir un journalisme précis et sensible aux conflits. En
dotant les acteurs clés d’outils et de stratégies pour repérer et contrer la désinformation, Just
Future soutient un dialogue public informé et contribue aux efforts de résolution pacifique des
conflits.
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Depuis janvier 2024, la CSPPS est en
partenariat avec le ministère fédéral allemand
de la Coopération économique et du
Développement (BMZ). Ce partenariat est
essentiel pour renforcer  le travail de la
Plateforme sur l’intersection entre
digitalisationdigitalisation et consolidation de la paix, le BMZ étant également engagé dans la promotion

d’une transformation numérique durable. Cette collaboration offre à la CSPPS une plus grande
capacité d’influence politique auprès du gouvernement allemand. Elle permet aussi à la
Plateforme de faire entendre collectivement sa voix et de plaider pour des politiques qui
soutiennent, protègent et autonomisent les communautés à travers le monde. En tirant parti
de ce partenariat, la CSPPS renforce son influence sur les processus de décision et contribue à
faire évoluer les agendas internationaux du développement.



Plaidoyer contre l’exportation de technologies de surveillance numérique. RIKO s’est
publiquement opposé à l’exportation de technologies de surveillance danoises vers des
régimes autoritaires. Par des commentaires et un engagement public, nous sensibilisons
aux risques que ces technologies représentent pour les libertés civiques et à leur usage
potentiel pour alimenter la répression à l’étranger.
Exploration des opportunités et des dimensions éthiques de l’IA dans la construction de
la paix. Il s’agit d’un domaine d’intérêt émergent au sein de RIKO. Un de nos membres,
Kristian Svendsen, mène actuellement une recherche axée sur le rôle de l’intelligence
artificielle dans la résolution des conflits et les processus de paix. Nous cherchons à
contribuer aux discussions plus larges sur les opportunités, l’éthique ainsi que les risques liés
à l’IA en matière de construction de la paix.
Ateliers de narration numérique en contexte post-conflit. RIKO a expérimenté des ateliers
utilisant la narration numérique comme méthode de construction de la paix et de
réconciliation. Ces initiatives forment des jeunes et des acteurs locaux dans des zones
affectées par les conflits à documenter des récits personnels et des histoires
communautaires à l’aide d’outils numériques.
Promotion des technologies civiques éthiques. RIKO encourage des solutions
technologiques civiques fondées sur des valeurs démocratiques, le respect de la vie privée et
la participation locale. Nous soutenons l’idée que les outils numériques pour la paix doivent
être co-créés avec les communautés locales et s’opposer à un contrôle centralisé ou
corporatif.
Co-organisation de la première conférence PeaceTech au Danemark. En collaboration
avec des partenaires, RIKO a co-organisé la première conférence PeaceTech du Danemark.
Cette plateforme a réuni universitaires, société civile et technologues pour explorer
l’intersection entre innovation digitale et construction de la paix, posant ainsi les bases pour
de futures initiatives dans ce domaine.

RIKO (Council for International Conflict Resolution), Danemark

RIKO (Rådet for International Konfliktløsning) est un groupe
de réflexion danois en politique étrangère qui promeut des
approches non militaires pour la résolution des conflits
internationaux. Bien que RIKO intervienne sur un large
éventail de questions liées à la paix et à la politique
étrangère, une partie de ses activités — y compris la
recherche — se concentre sur la PeaceTech.

Pour en savoir plus sur le travail de RIKO, visitez leur site : www.riko.nu

Les activités de plaidoyer du CSPPS et ses efforts pour amplifier la voix et l’action de la société
civile consistent à promouvoir et mettre en lumière le travail de ses membres. Dans cette
section, nous présentons le travail de certains de nos membres qui font avancer les progrès à
l’intersection de la digitalisation et de la construction de la paix.

V. EXEMPLES DE NOTRE TRAVAIL
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http://www.riko.nu/
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Future of Europe Youth Summit 3.0. En 2023, SCPS a contribué à la conférence « Future of
Europe Youth Summit 3.0 » à Iași, en Roumanie, en participant au débat autour du thème « Le
phénomène de la désinformation dans le contexte de la guerre et des tensions en Europe au
21e siècle ». Le débat réunissait des représentants de la société civile, du monde académique
et des organisations de vérification des faits, avec pour objectif de dresser un état des lieux de
l’impact de la désinformation sur la cohésion sociale et la démocratie, de discuter des
résultats des projets passés et existants de lutte contre la désinformation, et d’apporter des
perspectives sur les défis futurs.

Intelligence artificielle et prévention contre la radicalisation violente (P/CVE). En 2024,
SCPS a participé à la consultation « IA : Compréhension et opportunités pour les praticiens de
la P/CVE », organisée par le groupe de travail C&N du RAN (Radicalization Awareness
Network). Ce projet a permis d’explorer les aspects techniques, éthiques et juridiques de
l’intelligence artificielle dans le contexte de la radicalisation et des droits humains. Grâce à un
groupe de travail diversifié, composé de membres de la société civile, du monde académique,
d’experts en technologies et de représentants de grandes plateformes sociales, nous avons
recueilli des analyses précieuses sur les menaces et impacts de l’IA dans des contextes de
fragilité et de violence structurelle, tout en apportant notre perspective unique en tant
qu’organisation centrée sur la construction de la paix.

Recherche sur l’impact des récits de désinformation lors des élections européennes de
2024. En 2024, SCPS a été sollicité pour contribuer à l’École d’été de la Digital Methods
Initiative, organisée par l’Université d’Amsterdam. À cette occasion, nous avons présenté un
projet de recherche intitulé « Explorer les récits politiques autour des élections européennes
de 2024 », mettant à disposition nos données et méthodologies auprès des chercheurs
participants. Pendant une semaine, nous avons travaillé sur site avec une équipe de huit
chercheurs issus de différentes universités dans le monde, explorant diverses approches
méthodologiques pour évaluer, analyser et mesurer des récits susceptibles de menacer la
cohésion sociale dans le contexte des compétitions électorales.

Narrative Intelligence : mesurer les récits de désinformation lors de l’élection
présidentielle roumaine de 2025. En 2025, SCPS a lancé un projet en cours visant à tester
l’efficacité de la méthodologie Narrative Intelligence pour détecter, classifier et contrer les
récits de désinformation, en prenant comme terrain d’expérimentation l’élection
présidentielle roumaine de 2025. 

Sustainable Cooperation for Peace & Security, Italy

Sustainable Cooperation for Peace & Security (SCPS) œuvre à
la promotion de la construction de la paix à l’échelle
mondiale et à la mise en œuvre de l’agenda des Nations
Unies « Jeunesse, Paix et Sécurité » ainsi que « Femmes, Paix
et Sécurité », en lien avec les autres ODD. Plus récemment,
SCPS s’est concentré sur la construction de la paix dans le
cyberespace.



CercleDev, Niger

Le Cercle de Réflexion et d’Action pour un Développement
Local Innovant, connu sous le nom de Cercle.Dev, est un
groupe de volontaires dédié à l’autonomisation et à la
mobilisation des jeunes au Niger et au Burkina Faso, en
valorisant notre potentiel interne dans une dynamique
d’inclusion, d’innovation et de partenariats diversifiés.
Cercle.Dev s’appuie sur des outils numériques pour
renforcer ses activités au sein du réseau CSPPS Niger,
notamment en organisant des réunions en ligne avec ses
membres. Une série de webinaires est actuellement lancée,
contribuant à assurer la continuité de leurs initiatives tout
en atteignant un nouveau public actif dans le cyberespace.

Pour en savoir plus sur SCPS, consultez leur site : https://sustainablepeace.eu 
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Conscients de la montée des menaces liées à la désinformation, en particulier sa capacité à
éroder les processus démocratiques, polariser les sociétés et déstabiliser les relations
internationales, nous avons développé un cadre analytique innovant combinant le traitement
automatique du langage naturel (NLP) et les grands modèles de langage (LLMs). Cette
méthodologie permet des mesures quantitatives et qualitatives des récits de désinformation,
facilite la surveillance exhaustive des plateformes numériques, l’identification précise des
acteurs influents de la désinformation, ainsi que l’évaluation rigoureuse des impacts et
vulnérabilités des récits. En automatisant l’identification et la classification des structures
narratives complexes, notre approche pilotée par l’IA améliore notre capacité à détecter
proactivement les menaces émergentes, fournissant ainsi aux parties prenantes —
notamment les vérificateurs de faits, journalistes et organisations de la société civile — des
renseignements exploitables pour renforcer la résilience face à la manipulation numérique et
préserver l’intégrité démocratique. Nos résultats aboutiront à la création, d’ici la fin de l’année,
d’une base de données ouverte et accessible au public sur les récits de désinformation,
favorisant la transparence et la collaboration entre initiatives de fact-checking, médias et
société civile.This methodology facilitates comprehensive monitoring of digital platforms,
accurate identification of influential disinformation actors, and rigorous assessment of
narrative impacts and vulnerabilities. By automating the identification and classification of
complex narrative structures, our AI-driven approach enhances our ability to proactively
detect emerging threats, thus equipping stakeholders, including fact-checkers, journalists,
and civil society organisations, with actionable intelligence to strengthen resilience against
digital manipulation and uphold democratic integrity. Our findings will culminate in the
creation of an open, publicly accessible database of disinformation narratives later this year,
facilitating transparency and collaborative engagement among fact-checking initiatives,
media outlets, and civil society. 

https://sustainablepeace.eu/
https://sustainablepeace.eu/
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Global Participe, Congo-Brazzaville

Le travail de Global Participe se concentre sur la gouvernance démocratique
et le développement local, avec un accent particulier sur les droits humains,
la paix et le soutien aux initiatives locales de lutte contre la pauvreté. Pour y
parvenir, l’organisation s’est impliquée dans l’inclusion numérique des
populations.

Le Congo-Brazzaville développe des systèmes d’identification numérique comme moyen de
faciliter et d’améliorer la prestation des services gouvernementaux et l’accès aux services
numériques privés pour sa population. Malgré ces progrès, atteindre une couverture totale de la
population en matière d’identification légale reste un défi majeur. En effet, de nombreux
individus issus de communautés autochtones ou vivant dans des zones éloignées des centres
administratifs ne possèdent toujours pas d’identification légale. Cette situation expose les
groupes vulnérables — tels que les peuples autochtones, les communautés des zones forestières
et enclavées, ainsi que les femmes — à un risque accru d’exclusion.

Pour accompagner ces communautés vulnérables lors de cette transition vers l’identité
numérique, Global Participe a lancé un programme de formation pour des parajuristes
communautaires, afin d’assister et d’accompagner ces populations dans l’obtention de leur
identification civile.

Pour en savoir plus sur Cercle.Dev, consultez leur site: cercledev.org  

Dans ce contexte, l’organisation a également développé le projet « Échos de la paix » pour
promouvoir la paix, la cohésion sociale et la lutte contre l’extrémisme violent à travers des
podcasts accessibles et informatifs. Diffusé sur tous leurs comptes de réseaux sociaux, ce
podcast touche près de 50 000 personnes, renforçant ainsi leur impact auprès des jeunes, des
communautés locales et des acteurs du changement. À ce jour, quatre épisodes ont été
enregistrés, abordant des sujets importants pour la construction d’une paix durable. 

Parmi eux :

« Stratégies nationales de lutte contre la radicalisation et l’extrémisme violent au Niger » :
Dans cet épisode, le Professeur Moulaye Hassane du Centre National d’Études Stratégiques
et de Sécurité (CNESS) du Niger discute des politiques publiques, des défis sécuritaires et des
approches communautaires.
« Usage responsable des réseaux sociaux » : Cette conversation met en avant Lourwana
(fondatrice de Digital Niger) et explore les opportunités, les pièges et les responsabilités des
jeunes à l’ère du numérique.

À une époque où les réseaux sociaux influencent opinions, comportements et parfois même
tensions sociales, Cercle.Dev estime essentiel d’offrir des espaces de dialogue et d’analyse
comme « Échos de la paix ». Ce format aide à démystifier les questions complexes, donne la
parole à des experts et à des acteurs de terrain, et renforce la culture de la paix par l’information.

http://cercledev.org/
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Positive Peace Ethiopia, Ethiopie

Positive Peace Ethiopia (PPE) est une organisation de la société civile dirigée par des jeunes,
fondée sur un fort engagement en faveur de la paix, de la justice et des droits humains dans
tout le pays, l’Éthiopie. PPE possède une expérience considérable en mobilisation
communautaire et met en œuvre des projets remarquables comme #defyhatenow Ethiopia,
qui lutte contre les discours de haine et promeut la paix numérique, ainsi que des initiatives
d’autonomisation des femmes telles que EmpowerHer.

Les activités actuelles de Positive
Peace Ethiopia se concentrent sur
la réponse à la menace croissante
dede la désinformation et de la désinformation, intégrée dans la recherche de la résolution des
conflits et de la cohésion sociale en Éthiopie. La lutte contre ces défis constitue un de nos
objectifs fondamentaux. Le projet comprend un programme de bourses en vérification des faits
(Fact-Checking Fellowship) et des espaces sûrs en ligne pour les femmes (Women’s Online Safe
Spaces), entre autres sous-programmes.

Le Fact-Checking Fellowship est une initiative visant à préparer les Éthiopiens aux compétences
d’identification, de vérification et de réfutation des fausses informations. 

À ce jour, Global Participe a établi un réseau de parajuristes dans les sous-préfectures de Mvouti,
Hinda et Madingou Kayes, dans le département du Kouilou. Cependant, trois autres sous-
préfectures — Kakamoeka, Nzambi et Tchiamba Nzassi — restent insuffisamment
opérationnelles. Avec un soutien adéquat, ce réseau pourrait contribuer à combler les lacunes
d’exclusion dans d’autres départements du Congo-Brazzaville.

Global Participe cherche désormais à renforcer l’efficacité des parajuristes communautaires en
habilitant légalement les communautés vulnérables des zones urbaines, rurales et forestières,
par le biais de formations en langues locales. Cela permettra aux populations vulnérables
d’accéder plus facilement à l’enregistrement tardif des naissances, aux processus d’identification
numérique et aux services numériques.

Leur approche comprend :

Le développement de matériels de sensibilisation et de formation en langues locales,
L’engagement d’ambassadeurs communautaires pour soutenir les parajuristes et aider les
populations vulnérables à accéder à leurs droits et à obtenir les documents relatifs à la
citoyenneté et aux services numériques privés,
Le renforcement de la collaboration avec les agents de l’état civil, responsables de
l’enregistrement des naissances, ainsi qu’avec toutes les autorités judiciaires impliquées dans
la délivrance de jugements supplétifs lorsque les déclarations de naissance dépassent le délai
légal.
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Les stagiaires suivent une formation approfondie sur les outils et stratégies de vérification des
faits, ce qui leur permet de devenir d’excellents praticiens capables de repérer la désinformation
dans les médias largement répandus.

Les diplômés du programme ont mobilisé les membres de leur communauté et leur ont transmis
le concept d’éducation aux médias, ainsi que les moyens de combattre la désinformation. Au
cours du programme, ils ont été testés sur différentes affirmations pour évaluer leurs
compétences en vérification des faits et leur utilisation des outils correspondants, démontrant
ainsi leur capacité à appliquer ces compétences dans leurs communautés et à guider les autres
en matière d’éducation aux médias. Ils ont déjà commencé à élargir leur impact en enseignant
aux communautés locales les leçons acquises lors de rencontres locales, en formant des
personnes à l’éducation aux médias et en créant des clubs d’éducation aux médias (Media
Information Literacy - MIL) dans des écoles secondaires pour étendre le programme dans leurs
communautés.

Un autre programme clé est l’initiative Women’s Online Safe Spaces, qui vise à aider les femmes
dans chaque région de l’Éthiopie à apprendre et à échanger des idées sur des sujets importants
sans crainte, autour de trois thèmes pertinents : 1/ Éducation aux médias et à l’information (pour
identifier et traiter la désinformation et comprendre le rôle d’un média sain dans la société), 2/
Cybersécurité et sécurité en ligne (pour assurer la sécurité des femmes dans le cyberespace), 3/
Violences basées sur le genre (VBG) et santé mentale (aborder les questions de désinformation
numérique concernant les VBG ainsi que la guérison des traumatismes et la résilience après un
conflit). Ce programme fournit des informations essentielles et un soutien aux participantes, leur
permettant d’utiliser internet sans peur et de lutter pour leurs droits. Cet empowerment a un
effet d’entraînement, puisque la plupart d’entre elles transmettent ces savoirs à d’autres
membres de leurs foyers et communautés.

Vous pouvez en lire davantage sur le travail de Positive Peace Ethiopia autour
de ce sujet ici ici

Pour en savoir plus sur PPE, consultez leur site: 
https://ppeth.org/

IIDA Women’s Organisation for Development, Somalia

L'Organisation pour le Développement des Femmes
IIDA (IIDA) est une organisation à but non lucratif
dirigée par des femmes, fondée en 1991 à
Mogadiscio, en Somalie, par un groupe de femmes
leaders somaliennes pionnières. Elle a été créée dans
le but de fournir des services de secours et
d’urgence aux femmes et aux enfants affectés par la
guerre civile en Somalie.

https://www.cspps.org/piecing-together-values-peace
https://ppeth.org/
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La digitalisation – Une épée à double tranchant dans les contextes fragiles. La
digitalisation a ouvert de nouvelles voies pour l’engagement civique, le plaidoyer politique et
le dialogue inclusif — mais elle reste une épée à double tranchant. Comme l’a souvent
souligné Deqa Yasin, ancienne ministre de la Femme et du Développement des droits
humains du gouvernement fédéral de Somalie, ancienne référente du CSPPS et l’une des
membres fondatrices de l’IIDA, les outils numériques peuvent donner du pouvoir aux voix,
mais exposent aussi les personnes — en particulier les femmes et les activistes — à des
violences numériques, surtout dans des contextes où les protections juridiques font défaut.
Depuis 2019, l’IIDA et ses partenaires utilisent activement les plateformes digitales pour
lutter contre la désinformation, notamment autour des réformes législatives concernant les
droits des femmes et des enfants en Somalie. Lorsque des récits faux — souvent déformant
des lois telles que le projet de loi sur les infractions sexuelles — ont émergé, notre équipe a
réagi en publiant des textes légaux exacts, en organisant des forums Zoom, des Facebook
Lives et des discussions en direct réunissant avocats, professeurs et défenseurs des droits
humains. Cette stratégie a permis de reconquérir l’espace numérique — non seulement sur
les violences basées sur le genre (VBG) et les droits humains — mais aussi sur le changement
climatique et la migration, garantissant l’accès à la vérité et au dialogue malgré des
contextes polarisés.

Lacunes en matière de protection et combat juridique de Deqa Yasin. L’une des lacunes
les plus critiques dans la protection numérique dans les États fragiles est l’absence de lois
protégeant les individus contre le cyberharcèlement, la diffamation et les attaques sexistes
en ligne. Un exemple puissant est le cas de Deqa Yasin, violemment attaquée en ligne pour
son soutien au projet de loi sur les infractions sexuelles. Elle a fait face à des campagnes de
diffamation, des menaces et des violences numériques. Plutôt que de reculer, elle a riposté
en engageant des actions judiciaires — portant son affaire deux fois devant la Cour de La
Haye, où elle a gagné à chaque fois contre l’un des cyberharceleurs impliqués. Son cas est
devenu un exemple emblématique de justice numérique et a fait progresser le dialogue
national et international sur la protection des défenseur·e·s des droits numériques, en
particulier les femmes dans des sociétés fragiles et conservatrices.

Gestion locale des archives et récits numériques. L’IIDA insiste depuis longtemps sur la
nécessité d’une propriété et d’une gestion locale des archives numériques — en particulier
dans des domaines sensibles comme les violences basées sur le genre, les droits des femmes
et des enfants, et la migration. Trop souvent, les preuves numériques et les récits sont
détenus exclusivement par des acteurs internationaux. Cela crée un espace pour le déni, la
mise en doute ou le désengagement, car ceux qui résistent à la reddition de comptes
prétendent qu’il s’agit d’« agendas externes ». Sans gestion locale — par la société civile et les
institutions nationales — il n’y a ni responsabilité partagée, ni sentiment d’appropriation, ni
voie efficace vers un changement durable. L’IIDA plaide fermement pour que les institutions
somaliennes, la société civile et les chercheur·e·s locaux soient les gardiens de la vérité, afin
que les réponses soient authentiques, portées localement et durables.
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Actions numériques menées par les jeunes sur la migration. Après des années de travail
préparatoire — comprenant sensibilisation, engagement politique, soutien psychosocial,
dépistage sanitaire et création d’emplois pour les rapatriés — l’IIDA et ses alliés utilisent
désormais les plateformes numériques pour amplifier les voix des jeunes sur la migration. En
partenariat avec des OSC somaliennes et des institutions académiques à travers l’Afrique de
l’Est, et en étroite collaboration avec le Bureau de l’Envoyé spécial présidentiel pour la
migration, les rapatriés et les droits des enfants, les jeunes somaliens et chercheurs
universitaires mènent des recherches communautaires et des actions numériques pour
informer les politiques et protéger les jeunes. Cela est d’autant plus crucial que les réseaux
de traite et de recrutement ont élargi leurs cibles, incluant non seulement les étudiant·e·s
universitaires, mais aussi ceux des collèges et lycées. Ainsi, de plus en plus de mineurs non
accompagnés sont en mouvement, souvent sans protection ni accès à une information
fiable. Ces initiatives numériques portées par la jeunesse sont à la fois un outil de prévention
et une plateforme de plaidoyer fondé sur des preuves. Ce travail a été récemment mis en
lumière lors de la Conférence nationale sur la migration, organisée par le gouvernement
somalien en collaboration avec des partenaires régionaux et de la société civile à Nairobi le
20 avril 2025 — où les jeunes n’étaient pas seulement participants, mais aussi leaders du
discours.

To find out more about IIDA, visit their website: 
https://iidaafrica.org/

https://iidaafrica.org/


La consolidation de la paix est étroitement liée à divers enjeux, notamment la migration, le
genre, le changement climatique, la santé, la sécurité alimentaire et la pauvreté. Ce document
a exploré comment elle est interconnectée avec la technologie et la digitalisation. L’ODD16+
reconnaît que, pour atteindre l’Objectif de Développement Durable 16 dans toutes ses
dimensions, il est également nécessaire de progresser sur d'autres ODD connexes et
d’examiner les interconnexions entre les différents objectifs. De plus, l’Agenda 2030 pour le
développement durable souligne que l’interconnexion mondiale et l’usage généralisé des TIC
peuvent permettre de répondre à la fracture numérique et de soutenir le développement
global. Dans les prochains documents d’information, vous en apprendrez davantage sur les
interconnexions avec d’autres thèmes, tels que la santé, la sécurité alimentaire et la pauvreté.

4.  Digital technologies to achieve UN SDGs, ITU Council. 
5. Digital Health, Global Strategy on Digital Health 2020-2025,   
Organisation Mondiale de la Santé. 
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VI. ODD16 + EXPLORER LES INTERCONNEXIONS 
________________________________________________________________________________________________

MIGRATION INDUITE PAR LE CLIMAT

Les outils numériques peuvent appuyer les
systèmes d’alerte précoce et la coordination
humanitaire, mais ne doivent pas être utilisés
pour criminaliser les personnes déplacées ou
restreindre leur mobilité. Une approche juste
de la digitalisation doit respecter la dignité et
les droits des migrant·e·s climatiques.

FRACTURE NUMÉRIQUE LIÉE AU
GENRE

Les femmes et les filles font souvent face à
des obstacles systémiques en matière
d’accès et de sécurité numérique. Dans les
pays les moins avancés, les écarts d’accès en
ligne entre hommes et femmes persistent :
31 % des hommes sont en ligne contre
seulement 19 % des femmes. Les initiatives
de consolidation de la paix numérique
doivent donc intégrer l’inclusion de genre
dès le départ, en assurant un accès
équitable, une représentation juste et une
protection efficace dans les espaces
numériques.

MIGRATION ET ENGAGEMENT
DES DIASPORAS

Les plateformes numériques sont
essentielles pour maintenir les
communautés déplacées connectées et
informées. Elles offrent également aux
groupes de la diaspora des moyens de
contribuer aux efforts de paix. Cependant, les
risques liés à la surveillance, à l’exclusion et
au harcèlement en ligne doivent être traités.

Intégrer les valeurs de paix dans les
programmes d’alphabétisation numérique,
en particulier pour les jeunes vivant dans des
zones touchées par les conflits, peut contrer
la radicalisation en ligne et promouvoir un
engagement civique non violent. Cela est
particulièrement important là où l’éducation
formelle fait défaut.

ÉDUCATION ET CULTURE DE LA PAIX

Les technologies ne sont pas neutres. Les
outils numériques de consolidation de la paix
doivent être ancrés localement, respecter les
savoirs autochtones et communautaires, et
éviter de reproduire des modèles de
gouvernance coloniaux ou extractifs.

JUSTICE INTERSECTIONNELLE
DANS LA PAIX NUMÉRIQUE

SANTÉ NUMÉRIQUE

La digitalisation peut aussi être considérée
comme un levier pour promouvoir une vie
saine et le bien-être global. C’est ce qu’on
appelle la santé numérique, c’est-à-dire la
mobilisation des technologies numériques
pour améliorer les connaissances
scientifiques, répondre aux besoins
d’innovation des systèmes de santé, ou
encore améliorer les résultats en matière de
santé.

4

5

https://www.itu.int/en/mediacentre/backgrounders/Pages/icts-to-achieve-the-united-nations-sustainable-development-goals.aspx
https://www.who.int/health-topics/digital-health#tab=tab_1
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